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Ils  ne  veulent  pas  de  la  fin  des  filières,  ni  de  la  sélection  à  l'université.  Hier,  300  étaient

rassemblés devant Margot.

Ils se sont organisés dès lundi soir, sur les réseaux sociaux. À partir de 7 h, mardi, environ 300

manifestants campaient devant l'entrée du lycée Marguerite-de-Navarre. Banderoles, klaxons et

fumigènes étaient de sortie.

Des barrières en palette et des chariots barraient l'entrée de l'établissement. « On a voulu faire

un blocage total, mais le proviseur nous en a empêchés, raconte Marie-Zélie Magnai, en 1re

ES. C'est un barrage filtrant, ceux qui veulent aller en cours le peuvent. » Renaud Douaire,

proviseur, confirme : « On tolère le barrage, il faut aussi qu'ils s'expriment, mais les cours

sont maintenus. »

« Étudiants, pas mendiants »

Tracé à la craie sur le sol, le slogan « Étudiants, pas mendiants », est repris en choeur par les

lycéens.  « Nous protestons contre la  suppression des filières au lycée,  la  sélection à

l'université, mais également contre l'interdiction du redoublement en première année de

médecine », précise Enzo Mitri, en terminale ES.

Si les jeunes manifestants ont décidé de s'exprimer ce jour-là, c'est aussi après l'annonce de la

venue d'Emmanuel Macron dans l'Orne, jeudi 12 avril.  « C'est l'occasion d'exprimer notre

mécontentement, à notre petite échelle, contre tout ce que Macron entreprend dans les

lycées et universités, souligne Marie-Zélie. C'est aussi dans la continuité du blocage du

lycée Mézeray, à Argentan (jeudi 5 avril). »

Des lycéens d'Alain,  Maréchal-Leclerc et  Marcel-Mezen étaient  attendus dans la journée en

soutien. Mais faute de participants, le rassemblement a pris fin dès le début d'après-midi.

Regarder la vidéo sur ouestfrance.fr/alencon
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